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Le laboratoire régional des Maritimes a été le dernier laboratoire que nous 
avons établi. Il a été mis sur pied afin d’aider la région des Maritimes de la 
même façon dans une très grande mesure, que le laboratoire régional des Prairies 
aide la région des Prairies.

M. Brooks:
D. Fait-on quelque chose en ce sens actuellement?—R. Le bâtiment n’est pas 

terminé, monsieur Brooks.
D. Ne croyez-vous pas avoir besoin d’argent pour le parachever?—R. Les 

crédits que j’exhibe ici sont tous pour fins d’exploitation, et je les ai insérés 
dans l’unique but de montrer au Comité l’ampleur des frais que ces diverses 
unités entraînent, le nombre des employés, et l’augmentation enregistrée cette 
année. Il n’y a pas de budget d’exploitation dans le cas du laboratoire d’Halifax, 
parce que nous ne nous attendons pas à ce qu’il soit...

D. ... terminé cette année?—R. La structure d’acier du bâtiment est érigée 
et je crois que nous pourrons faire quelque chose cet automne. Le budget d'ex­
ploitation devra être un crédit supplémentaire ou pris à même les dépenses 
imprévues. Nous pourrons probablement puiser le faible montant dont nous 
aurons besoin dans nos dépenses imprévues, mais j’ai simplement inséré ce détail 
pour vous présenter une vue d’ensemble.

M. Gibson:
D. Où ce bâtiment sera-t-il érigé?—R. A Halifax.
Voilà, quant aux laboratoires de recherches, un tableau qui représente, il 

va sans dire, une forte proportion de nos travaux. Toute notre section adminis­
trative et tout notre personnel intérieur s’intéressent beaucoup à ces travaux. 
Nous publions beaucoup de détails dans la Revue du Conseil national de re­
cherches qui vous a été remise. Vous y trouverez les noms de tous les membres du 
personnel de ces divisions particulières, les projets qu’ils élaborent, les publi­
cations qu’ils ont rédigées. A notre avis, la meilleure façon dont les membres 
du Comité peuvent obtenir un tableau complet est de visiter les laboratoires et 
nous aimerions que vous visitiez, si vous en avez le temps, le laboratoire de la 
rue Sussex au moins deux fois et celui du chemin de Montréal au moins une fois. 
Nous pouvons faire tous les arrangements que le Comité désire. Nous avons 
des cafétérias aux deux endroits. Il n’est pas possible, selon nous, de saisir d’une 
façon satisfaisante la portée de ces travaux à moins de visiter ces laboratoires.

Les recherches extérieures, maintenant...

M. Coldwell:
D. Où est situé le laboratoire régional des Prairies?—R. A Saskatoon.
D. Entièrement à Saskatoon?—R. Oui.
B. Je croyais qu’ils étaient dispersés, qu’il y en avait un à Winnipeg, par 

exemple?—R. Non. Il v a quelques années nous avons institué un comité gé­
néral pour qu’il examinât la question des laboratoires régionaux et on a décidé 
qu’un laboratoire régional devait se trouver sur les terrains d’une université. 
Si vous isolez un petit groupe de savants, vous ne retirez pas les plus grands 
bienfaits de leurs travaux. Ils sentent le besoin de fraterniser, il faut qu’ils 
soient à un endroit où se trouve un nombreux groupe d’hommes de science, afin 
de pouvoir échanger des opinions scientifiques avec eux. L’emplacement de ce 
laboratoire nous importait peu pourvu qu’il se trouvât sur les terrains d’une
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